
Cahier pédagogique  

 La vie est souvent plus difficile Quand on est une fille ! 

 

 

 

 

 

 

  

Notre planète compte aujourd’hui 7 milliards d’individus. La moitié sont des femmes. Et 

pourtant, c’est toujours plus difficile d’être une fille, puis une femme, de nos jours. Elles n’ont 

parfois pas les mêmes droits que les garçons et ne peuvent pas toujours choisir leur métier !  

Le commerce équitable est une des manières de les soutenir  

et de soutenir l’égalité hommes-femmes.  

Tu trouveras dans ce cahier des exemples venant d’Inde et du Bangladesh.  Dans ces deux pays,  

Oxfam-Magasins du monde travaille avec des organisations de commerce équitable qui luttent 

tous les jours pour faire progresser les droits des femmes. 

Ces 3 organisations sont : 

- Tara (Inde) 

- Sasha (Inde)  

- Corr – The Jute Works (Bangladesh) 

Découvre sur www.fairchances.org des témoignages vidéo sur l’égalité hommes-femmes et 

comment te maquiller et poster ta photo pour soutenir ce combat !                                         

Propose cette action à ta classe ou à ta famille. 

 

Oxfam Magasins-du monde – Service Education – education@mdmoxfam.be – 010/43 79 64 

 

http://www.fairchances.org/
mailto:education@mdmoxfam.be


Pouvoir aller à l’école 

Presque partout dans le monde, les filles risquent plus 

que les garçons de ne jamais aller à l’école. 

Les personnes qui ne savent pas lire ni écrire (les 

analphabètes) sont beaucoup plus souvent des 

femmes : deux analphabètes sur trois dans le 

monde sont des femmes! 

Mais des gros progrès ont été faits dans certains pays. 

Au Bangladesh par exemple, un 

pays d’Asie voisin de l’Inde, il y a 

à présent plus de filles que de 

garçons à l’école primaire.  

Ce grand progrès a été possible 

grâce à des aides du 

gouvernement (inscription 

gratuite pour les filles) et grâce 

au fait que les mères ont de plus 

en plus leur mot à dire dans 

l’éducation de leurs enfants, en 

particulier des filles. 

 

Une école 

soutenue par 

Corr-The Jute 

Works, un des 

partenaires 

d’Oxfam-

Magasins du 

monde au 

Bangladesh. 



 

Une école soutenue par 

Tara, un des partenaires 

d’Oxfam-Magasins du 

monde en Inde. 

Tara lutte contre le travail 

des enfants et aide les 

familles d’enfants pauvres 

à les envoyer à l’école. 

 

 

 

 

Le commerce équitable, un soutien pour 

l’éducation des enfants 

 

Je me suis battue pour l’éducation de nos 

enfants. Mon mari était analphabète, 

c’était difficile pour lui de comprendre 

que nos enfants ne consacrent pas tout 

leur temps à l’aider. Mais je me suis 

battue et j’ai réussi à lui faire comprendre 

que cela bénéficierait à l’ensemble de la 

famille. Résultat, tous nos enfants ont 

aujourd’hui un bon travail ! 

Rupu Begum, une artisane de CJW, 

Bangladesh 

 



Egalité entre les sexes 

En Inde, on préfère souvent les garçons aux filles ! Pourquoi ? 

C’est par les hommes que se transmet la richesse 

(l’héritage) de la famille. Traditionnellement, les 

garçons soutiennent leurs parents lorsqu’ils 

vieillissent et jusqu’à leur mort : c’est eux qui 

accomplissent les rites funéraires hindous, que les 

filles ne sont pas autorisées à effectuer.  

 

Du coup, pour les 

parents, avoir 

une fille est 

souvent considéré comme moins utile et 

moins honorable, parfois même comme une 

malédiction ! Les parents devront payer les 

frais de mariage des filles et offrir à la famille 

du marié beaucoup d’argent. C’est ce qu’on appelle la dot. Pour pouvoir payer 

cette dot, les parents  doivent parfois économiser toute leur vie ! 

 

En Inde, on estime que chaque 

heure, une femme décède à cause 

des conflits engendrés par la dot. 

En effet, c’est la femme qui est 

jugée responsable lorsque la 

famille n’arrive pas à récolter 

suffisamment d’argent. 

Photo : Manifestation contre la dot en 

Inde, Calcutta, 1975.  

 



Vivre décemment 

Manger, acheter des vêtements, se soigner, aller à l’école, avoir une maison...  

Dans beaucoup de pays, les plus pauvres n’ont pas accès à ces besoins 

essentiels. Cela concerne surtout les femmes.  

Le commerce équitable s’efforce de donner un travail décent, qui permet aux 

personnes les plus pauvres de retrouver leur dignité !  

 

 

 

 

 

 

Une des techniques utilisées est le micro-crédit. Il s’agit d’un prêt d’argent à des 

conditions très avantageuses qui permettra à des femmes ou des hommes 

d’investir dans un projet : une machine à coudre, un magasin, une mobylette... 

Quelque chose qui les aidera à sortir de la pauvreté. 

 

 

 

 

 

 

  

Nazma, artisane chez Tara (Inde) 

Ce travail m’a permis d’être indépendante et 

d’acheter mes propres affaires. J’ai acheté 

une machine à coudre, j’ai fait remplacer 

mon logement de bambou par une maison 

en brique ».   Rashida, CJW, Bangladesh. 

 

Le micro-crédit a aidé des familles 

entières. J'ai 3 filles et je ne souhaite 

pas qu'elles vivent de la façon dont je 

vivais avant. Maintenant les choses 

ont changé, elles vivront leur vie en 

toute liberté, comme moi maintenant.  

 
Ruksana, artisane chez Tara (Inde) 

 

Le micro-crédit est un outil très utile car 

les taux d'intérêt sont très bas. Nous 

travaillons, gagnons de l'argent et nous 

sommes heureux de pouvoir rembourser. 

Nazma, artisane chez Tara (Inde) 

 



 

Mariages précoces 

Un mariage précoce, c’est un mariage qui se fait entre un mineur (moins de 18 

ans) et un adulte ou entre deux mineurs. Cette pratique est encore très 

répandue dans le monde. 

 

Quand les filles se marient jeunes, cela entraîne plusieurs problèmes : 

- elles devront interrompre leurs études.  

- elles risquent d’avoir des problèmes de santé. Une fille de 12 ans qui donne 

naissance à un enfant peut mourir lors de l’accouchement.  

- elles restent souvent pauvres, car elles n’ont pas eu la chance de pouvoir 

étudier ni de pouvoir trouver un emploi.  

Nargis avait 15 ans quand sa famille a décidé qu'elle devait être 

mariée.  

 

 

                                                                                                                     

La loi interdit pourtant les mariages 

en-dessous de 18 ans. Des orga-

nisations telles que Tara, CJW et Sasha, 

partenaires d’Oxfam, apprennent aux 

femmes à mieux connaître leurs droits.  

Amina, Sasha     

(Inde) 

 

« J’étais à l’école quand un mariage a ruiné 

mes rêves. Mon premier fils est mort... 

Aujourd’hui j’ai un autre fils, mais il souffre 

de malnutrition». 

Lorsque j'ai commencé à 

sortir du village, j'ai pris 

conscience que les hommes 

et les femmes étaient 

égaux. 



  

Avoir un esprit critique 

L’éducation, ce n’est pas juste 

apprendre des choses. C’est aussi 

apprendre à réfléchir par soi-même. 

Et donc à oser dire non quand des 

choses nous semblent injustes.  

 

Dans beaucoup de pays, ce sont les femmes 

qui sont le plus victimes des traditions. Une 

femme éduquée aura plus de chances 

d’échapper à certaines violences, car elle 

pourra se défendre. 

 

 

  

J’ai assisté à des réunions sur les droits des 

femmes. J’y ai appris que les mariages précoces 

sont interdits par la loi. De même pour la dot. J’ai 

compris qu’avoir marié ma première fille à 13 ans 

était une erreur. C’est pourquoi je laisse notre 

seconde fille de 18 ans étudier et faire ses propres 

choix .  

Yarida Yeasmine, CJW, Bangladesh 

 



Egalité de salaire 

Partout dans le monde, les femmes travaillent 

beaucoup ! Pourtant, elles sont souvent moins bien 

payées que les hommes ! C’est aussi le cas en Belgique, 

où les femmes se retrouvent plus souvent dans des 

emplois moins bien payés, ou dans des mi-temps.  

 

J'ai appris que les hommes et les femmes ont les mêmes 

droits, que les femmes ne doivent pas être laissées pour 

compte. Par exemple, pour un travail identique, les 

hommes et les femmes devraient gagner la même chose.                                                  

 

Le commerce équitable, pour une égalité salariale entre hommes et femmes ! 

En Inde, peu de gens ont un travail avec un vrai contrat et parmi ceux-ci, 29% 

sont des femmes. Les autres travaillent 

dans la rue ou chez elles. C’est ce qu’on 

appelle le secteur informel. Elles sont 

souvent très pauvres et n’osent pas se 

plaindre quand il y a une injustice. 

Les artisanes qui travaillent dans le 

commerce équitable reçoivent un salaire 

et une fiche de paye en bonne et due forme. Cela les protège contre les 

mauvaises surprises ! 

 

Shabana (CJW, Bangladesh) 

 



Avoir son mot à dire 

Les femmes sont nettement 

moins présentes dans les 

postes importants : sur 200 

pays, seuls 10 ont une femme 

première ministre ! Idem chez 

les patrons des grosses 

entreprises, qui sont surtout 

des hommes. 

Au sein du commerce 

équitable, les hommes et les 

femmes ont les mêmes droits. 

Le commerce équitable donne la possibilité aux femmes de mieux faire 

connaître leur point de vue dans la société.  

 

 

Une loi a été votée pour que les femmes 

puissent aussi avoir des sièges au sein de 

l'administration communale du village et 

certaines ont été élues. Mais même si des 

femmes ont été élues aux fonctions les 

plus hautes dans le village, ce sont 

toujours les hommes qui ont le dernier 

mot. Et ils forcent les femmes à adopter 

leurs décisions politiques. Notre 

organisation est différente en ce sens que 

nous sommes 90% de femmes et 

seulement 10% d'hommes et toutes les 

décisions importantes sont prises par des 

femmes.  

 
Dipali, artisane 

chez Sasha (Inde) 

 



Répartition 

des tâches 

ménagères 

Pourquoi serait-ce 

toujours aux femmes à 

s’occuper de la vaisselle, 

du ménage, de la cuisine ? 

Et pourquoi ce sont elles 

qui sont le plus souvent 

responsables de 

l’éducation des enfants ?  

Le partage des tâches 

entre hommes et femmes 

est important si l’on veut que la femme dispose aussi du temps pour faire autre 

chose, comme travailler, avoir des loisirs, s’occuper d’elle... 

 

 

 

Les hommes indiens sont ceux qui participent le 

moins aux tâches domestiques dans le monde ! 

Ils ne consacreraient que 19 minutes par jour, contre 

114 minutes en Slovénie, le pays qui arrive en tête du 

classement (sur une liste de 30 pays).  La Belgique 

arrive en 5ème position avec 97 minutes. 
 

 

  



 

Avoir confiance en soi 

Souvent, les femmes n’osent pas rouspéter quand 

leurs droits ne sont pas respectés. Elles ont été 

éduquées à obéir aux hommes et à ne rien dire.  

Le commerce équitable veut leur donner une 

chance de trouver leur place dans la société et 

dans leur famille. C’est très important pour que les 

femmes soient capables de se faire respecter et 

d’éduquer leurs enfants avec ces valeurs de 

respect des droits des femmes. 

 

 

 

 

  

Dans notre famille, les femmes ne 

pouvaient pas sortir de la maison. Avant 

j'étais timide et j'avais peur. Le chemin 

parcouru ces 9 dernières années m'a donné 

la force de parler en public, je suis confiante 

et je peux m'exprimer lors des réunions avec 

TARA.  Avant je n'avais pas confiance en 

moi. Sur le plan personnel j'ai beaucoup 

changé.  

Asha, artisane chez Tara (Inde) 

 



I. QUIZ 

1) Comment nomme-t-on une personne qui ne sait ni 

lire ni écrire ? 

-un dyslexique  

- un analphabète  

- un bègue  

2) Qu’est-ce que la dot ? 

- une bague indienne 

- l’argent que doit donner la famille de la mariée à la 

famille du marié  

- une note de musique 

 

 

 

3) Qu’est-ce que le micro crédit ? 

- un prêt donné pour soutenir un projet qui favorise 

les familles les plus pauvres 

- un micro utilisé par les meilleurs DJ banquiers 

- une toute petite carte de crédit 

4) Qu’est-ce que le secteur informel ? 

- le secteur de la presse écrite 

- le secteur du travail non déclaré (sans contrat) 

- le secteur du travail officiel (avec contrat)  

5) Un mariage précoce, ça implique 

- la possibilité pour les jeunes de pouvoir choisir son 

époux ou son épouse  

- un grand risque au niveau de la santé des jeunes 

filles 

- un parfait équilibre entre les droits des hommes et 

des femmes 

 

II. Oups, ces mots se sont échappés du texte. Remets-les à la bonne place ! 

 

Les garçons sont encouragés à aller à l’ _ _ _ _ _ tandis que les _ _ _ _ _ _ n’ont pas besoin d’autant d’éducation 

puisqu’elles deviendront des épouses et des mères : c’est pour cela qu’on leur confie des tâches _ _ _ _ _ _ _ _ _. 

Certaines sont mariées très jeunes, on appelle ça des mariages _ _ _ _ _ _ _ _.  

Le commerce _ _ _ _ _ _ _ _ _ permet aux femmes de _ _ _ _ _ _ de l’argent et donc  de devenir plus _ _ _ _ _ _ _ _ _. 

Cela leur permet de prendre plus de décisions et aussi de pouvoir défendre ses _ _ _ _ _ _. 

 

autonomes   – équitable  –  filles – précoces – gagner – ménagères – école  – droits. 

III. Vrai ou faux ? 

- Dans le commerce équitable, les femmes gagnent plus que les hommes 

- Les hommes en Inde sont ceux qui s’occupent le moins des tâches ménagères dans le monde 

- En Belgique, les hommes et les femmes ont le même salaire 

- Les hommes sont plus intelligents, il est donc normal qu’ils soient plus nommés à des postes importants. 

Participe avec ta classe ou avec ta famille à une action de soutien à l’égalité hommes-

femmes. Voir sur www.fairchances.org 


